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tion, que ce corps puissant. décrétft sM sir Robecrt Peel, eit passaý à une grandet
propre dissolution. Dans tontt' l'arde(urinmajorité. Cotitsan d'ordinaire, l'eisquêtol
du triomnphe., dans lit p'lénituîde de leurIr"' éla les erreurs, et les dîPfiuts du .yS. 1
influence politique, di.sptoknt d'un fond, èn esrci ; alilais, <'e quiî 'st mois
de 5 000 000 de frai c-;. aîvec une oî'gaui ordinaire, elle euit luur itC-tiltiLt une a--'
sation si comîplexe et tri iii;.îîîe temps si forîîn0 collnpliiti'. Cette réforme fLit rýl
complète qu'elle avait fatit d'eux us, pou b'<' pars un bill1 présenîte par M. Litbou
voir diais l'Etat, trompant par' leur ulo- chère pendaxît la session deI c 4 Cepcien-I
dération les pré5dictionms de leurs ciinîîîmis dant, quoique le îriipe fut re'connîu
et justifiant leurs pr-opres déclarations, l'attentiton de la Chanmbre était tellî'nîî'a't
sans chterchear les éloges ni quête'r les ep. absorliéo par lî's nlidtres il:înid.îibes que~ 1
pbwudisseînlents, ces hoamnies honnêtes ab.- le bill resta en suspens jusqu'à l'année'
diquèremt tranquillement les fonctions suiv'ante.
qu'ils s'étaient imposées et abandionnérenit(l uin.r

volontairement la haute position qu'ils 0:0

sonnels.
Les deux anmiée.s suivantes, 1847 et Au CANADAC

1818, furent si exclusivement consacrées D'après le bulletin I. Gý. D)unn & Co., ai
aux mesures tiécessitét's par la faînînit' les allîtires nie &saélioiretit guère à Mon-
d'Irlande que la lég-iitture nie put trou- tbél is uàTrno ulo epan
ver le temps ~'cl'eLver le systèmne idu gandi noubr deronoe ou l'on serlu
écliangiste. L'étendue de cetateuedgrnno reefod ebquo-0 etefortlse te sur le marché.
cahuittité fut sanas précédenit ; les eilrs Bradstreets rapporte qu'à Toronto les
pour la combattre fureit également sansiS a"clîndis de gros constatent nmeille'ure
rivaux. Plus (le 175 000 000 (le francs demiande pour Marchandises d'hiver ; lesi
furent avancés par le gouvernement pour rentrties de fonds restent pénibles, niai-;
parer à cette nécessité. Les souscriptions les faillites sont moins nonmbreuses. A
privées se monterent a 16 700 000 francs, Mnrajsuiil aqed eg

et a, isribtin ds ond ft de loaaé emipéchait les cultivateurs d'rapporter
pur des milliers d'emîployés tdev1! leurs produits, niais onr espère un chtange-
taires. On trouva bientôt que le paèyemient nIn orl iu.AHlfx e f
eri argent prêtait à le grands abus, et nire sent sns le noiux. tet AH l es 4117

que les rations de nourriture toute prépa' faillites de la semaine passée sont 2 de
réa formairnt le mnoye.n le plus sûr et le moins que la si mnairie p)réct*denite, à de
plus efficace d'atdiis-trer les secours,1 plus que l'an dernier, 19 dle plus qu'en
1sous terminerons co que nous avons a 1$95 et 9 de plus qu'en 1894 et 1S1'M
dire aur ce triste su jet par une citation pou la s, m'an corsodn

de 1 Reue 'Admbuug d cete po' Dititn', Revierv rapporti' 65 faillites au
que :"« Cette entreprise (les secours orga. Canada pour la semiaine, dernière.
misés) fut vraimîent le plus grand effoart, Jfadt'.ect rapporte 2,204 faillites au
qu'on ait jamais fait pour conib ittre la Canada cii 1896, dont la plupart attri-
fatmine duas un pays entier. Des armées huées au manque de capital. l'incomipé.
organiGées, se montant il quelques c-tnevntnsieomeaM!p
taines dce tilce vients ennit coté causeoii puis l

daiones mi li ire,n t auierefoiu criise commerciale. Le nombre defalie
ratinnés; aisl'hstoie, ilcenn oucausées par incompsi4tenci- a ageti

modernie, ne peut rien mettre ent regarl y' en a eu moris que d'halbitude latti- r
de ce fait, que plus do tr-ois millions de buables à la déîpression des .dlhires.
personnies ont été nourries chaque jour, Le dene semestro (lu conimêecs cei
dans leur propre vo -iig" râce à (les niadien a été t; ès encourage'ant. L'expor-
arrangements aidtinistratilfs ara utés et tto tîia S,0,Usiagnn
contrôlés par un comité central unsique." tition do attent8~0.90L'i,04,'otatin a-

Deux jours après l'ouverture dut Parle- au-Iimel-ta (le $1,004,381. bS' ulemient 'e
msent aii Jainvier 1847, lord Joli'& Russell revenu des douanes a diiminé (lé-~33
parlit de lat nécessité, dlans ces circotîstan- 136. Le surplus d'exportation port- sur
ces, d'assurer l'approvisionnement rapide produits de mnines, des pêcheries, des fo-
et à boit marché des subsistance', et de- rêts et produits agricoles. L'exportatioi.
manda l'autosisttioni do présenter des du bétail a dimnué,
bills pour suspendre l'action de l'acte sur-
l'importation des céréales et des lois sur -000
la navigation jusqu'au 1er septembre de PERSONNEL
l'année courante. Ctte motion fut ap*
puyée par M. Btankes--, l'un des plus tir- La maison Z. Paquet a récemment re-
denîts protection nistes, qui fit renmarquer tenu les services de 'M. Alfred Fortier, mi.
que la susptneion et l'abolition sonat ci-devant teneur de livres chtez Drolet.& r.'çu.i

choses fort distinctes, et que, tandis que Lassonde, mxarchîands de gros, de Trois ee40, 1
son parti était absolument opposé à la Rivierrs, pour diriger la comtptabilité des Ch'ai
dernière, la premaière, en tant que mies-ure affaires de détail.qui
temporaire destitnée à faire farce à des ÏM. G. A. V:îndry a pris un nouvel en-
événemaents testiponraure, avait tout leur zagemniit avec lit iile niaisian comlme Sr
appui. La* motion passza sans oppobitioti. premnier comîpt.blt du bureamu <le gres. O
Outre cola, le seul pas fait pendant etten M. L A. Vallée, directeur <les checîmins
session, danîs I fe 5 l e lat réforme coin. de fer, a ces jours der'niers fait 1 npc
xnercile, fut une proposition de M. tien de 2& inittra du chentin de fer E
Ricardo, le 9 février 1847, pour la noni. Massawippli à Stanstead, opéré patr le
nation d'unîe commiiission spéciale qui Boston & Maille- vj.
rexaumiirerait l'opération des lois sur la na. M. Jades Gauvin est sorti de la socit
vigation. Cette propositioni fut conibattue Robitaillef Frères &~ Cie, pour entrer eii

rpar-les protectionîis.tes, mrais ell fut ap- société avec 31. W. R. 31iclaud, rue St- VOU:
puyée à la fois par lord Joln Russell et Joseph. t i "'ta

t'
000
= o 0 eJ

0

E 0-5

0
La e0

tEu

0' OM

o D

en

300

SE2~

*c< M«l

-ME0

0000

zu 0>.
ei>- L

0: 0 0

Oon

ci.W E
rit

o z:

0 a.

Sou

C4 0O
c'03

~ 0

-50

- <S

0.5
z -

ns
Me

N RECEPTleION
JT. E. GAGNO'N. lnarloger et Opticien,
t urmeh't'n 'an i d choix do lion.
'n îtr et en arizent, .Jiaums 13îguçs, Allunn-

>e'dats&"a'iies pinioesgrandes

u I.-aax p"iub grand choix~ <l'Hrloges
y a à Qiacer..e

Grand choix de lunettes
VEAU STOCK D'ARCENTERIES

Pou R:LES FETES'
DIEIRIES NOUVF.&UTÊS

visitant le magas'n do

E. CAGNON,, HorO pticien1 0

w, ILUE ST-JOSEP1H, ST-1(OCHR

S SAUVEREZ 30 A 40 POUR -CENT
la=T GOLuXcnTm.


